
		
			[image: Cover]
		

	
		

  
    
      TEXTES LITTÉRAIRES FRANÇAIS

      
        
          LA MORALITÉ 
À CINCQ PERSONNAGES

        

      

      du manuscrit B.N. fr. 25467

      éditée avec introduction, notes et glossaire 
par 
JOËL BLANCHARD

      
        
          
            [image: figure]
          

        

        
          LIBRAIRIE DROZ S.A.

          11, rue Massot

          1211 GENÈVE 12

        

        1988

      

    

  

  


		

    
		

  
    
      Mentions légales

      Résumé

      

      *
**

      Abstract

      

      *
**

      
        
          www.droz.org
        

      

      *
**

      
        Références papier

      

      ISBN : 978-2-600-02623-9

      ISSN : 0257-4063

      © 1988 by Librairie Droz S.A., 11, rue Massot, Genève.

      All rights reserved. No part of this book may be reproduced in any form, by print, photoprint, microfilm, microfiche or any other means without written permission.

      *
**

      
        Références numériques

      

      EAN : 978-2-600-02623-9

      ISSN : 0257-4063

      Copyright 2019 by Librairie Droz S.A., 11, rue Massot, Genève.

      All rights reserved. No part of this book may be reproduced or translated in any form, by print, photoprint, microfilm, microfiche or any other means without written permission.

      *
**

      Avec le soutien du

      
        
          [image: figure]
        

      

      
        Où trouver ce livre

      

      www.droz.org
 : icône de droite “Trouver ce livre”

      *
**

      
        Comment citer ce livre ?

      

      Afin que les lecteurs des différentes formes de cet ouvrage aient des références communes et puissent citer ce livre de la même façon, les numéros de pages de la version papier ont été conservés dans le flux du texte sous la forme {p. AAA} et les numéros de notes conservés à l'identique. Ce livre numérique peut donc être cité de la même manière que sa version papier.

      Dans cette version en ligne un clic sur l'icône de droite "Citer ce livre" vous permet d'enregistrer la référence bibliographique dans vos signets (page "Mes citations"). La sélection d'une portion du texte fait apparaître un bouton "Citation" qui vous permet d'enregistrer cette citation et sa référence à la page près.

      Les références de ce livre sont également intégralement prises en compte dans l'outil de gestion références bibliographiques Zotero.

    

  

  


		

    
		

  
    
      COMITÉ DE PUBLICATION 
DES 
« TEXTES LITTÉRAIRES FRANÇAIS »

      MM. F. Deloffre
 (Paris), O. Fellows
 (New York), R. Lathuillère
 (Paris), P. Le Gentil
 (Paris), R. Marichal
 (Paris), A. Micha
 (Paris), R. Niklaus
 (Exeter), D. Poirion
 (Paris), W. Roach
 (Philadelphie), Ch. Rith
 (Lausanne), J. Rychner
 (Neuchâtel), M. Screech
 (Oxford).

    

  

  


		

    
		

  
    
      Remerciement

      

      La Moralité à cincq personnages
, conservée dans un recueil manuscrit de la Bibliothèque Nationale (fr. 25467), est jusqu’à présent restée inédite. Ce recueil est surtout connu par deux des quatres pièces qu’il contient, une version de la Farce de Maistre Pierre Pathelin
 et la Pipée.
 La Moralité
, en raison des problèmes d’interprétation qu’elle soulève, n’a pas retenu l’attention de la critique. Nous avons longtemps hésité à éditer ce texte, mais fallait-il attendre pour qu’il fût publié, que fût dissipée toute obscurité ? Nous avons pensé, en portant à la connaissance du public un texte difficile, susciter les éclaircissements qui dissiperont des zones d’ombres. Nous avons pensé également que l’édition de ce texte apporterait un élément d’information aux historiens d’un genre, la moralité, dont l’étude est encore à faire. Je remercie Gilles Roques et Michel Rousse. Grâce à leur concours, notre travail est déjà moins imparfait.

      

    

  

  


		

    
		

  
    
      Introduction

      
        I. 
LE MANUSCRIT

        La Moralité
 est conservée dans un recueil manuscrit de la Bibliothèque nationale (fr. 25467). Ce manuscrit figurait précédemment dans la bibliothèque du duc de La Vallière (n° 156). Il comprend 204 feuillets de papier. Il est relié en veau fauve et orné d’une coquille. Son format est celui d’un in-8° (195 x 120 mm). L’écriture est une cursive bâtarde assez négligée de la seconde moitié du XVe
 siècle.

        On lit dans le manuscrit successivement copiées d’une même main les quatre pièces suivantes :

        
          
Moralité a cincq personnages
 [Le Grand, le Petit, Justice, Conseil et Paris] (ff° lr
°-47r
°) ; 1691 vers ; inédite.

          
Cy commance la farce de Maistre Pierres Patelin a V personnaiges, Maistre Perres, sa femme, le drapier, le bergier, le juge
 (ff° 48r
°-91r
°) ; 1519 vers.

          
Moralité a VI parsonnages, c’est assavoir Aulcun, Cognoissance, Malice, Puissance, Auctorité et Malereté
 (ff° 92r
°-157v
°) ; environ 2500 vers ; inédite.

          [La Pipée, farce à six personnages : Verdier, RougGorge, Jaune-Bec, Bruit d’amour, Cuider, Plaisante Folie]. Elle commence sans aucun titre (ff° 159r°
-204r°
) ; 937 vers.

        

        L’étude des filigranes entreprise par Michel Rousse aide à confirmer ce que l’examen de l’écriture fait supposer. La feuille de papier étant pliée en deux, le filigrane est pris dans la reliure et parfois peu repérable, mais l’on reconnaît deux dessins : des ff° 1 à 103 une tête de bœuf aux yeux et aux narines grossièrement tracés avec une fleur de lys entre les cornes et une main bénissant à manchette festonnée comportant cinq languettes. Ces deux filigranes sont attestés dans l’inventaire de C.M. Briquet, le premier entre 1466 et 1467, le second entre 1460 et 1470. En appliquant les calculs de C.M. Briquet sur l’utilisation des formes, Michel Rousse date le manuscrit entre 1452 et 1481 pour le début (ff° 1-103), 1445 et 1485 pour la fin (ff° 104-204). « L’accord des indications fournies par deux papiers différents, employés en même temps, peut donner quelque vraisemblance à la date ainsi obtenue : ce manuscrit aurait été copié avant 1485 ». Les dates que nous proposons plus loin pour la Moralité
 ne s’y opposent pas. Notons que les quinze années d’utilisation d’un filigrane définies par C.M. Briquet sur lesquelles Michel Rousse se fonde pour dégager une fourchette, n’ont aucun caractère de certitude absolue. N’a-t-il pas, de l’aveu même de Briquet, des filigranes utilisés au XVe
 siècle moins de cinq ans, mais aussi pendant quatrvingt-cinq ans ?

      

      
        II. 
ÉTABLISSEMENT DU TEXTE

        On peut, à propos de la Moralité à cincq personnages
, tirer les mêmes conclusions que Michel Rousse pour la Farce de la Pipée
, puisque l’ensemble du recueil B.N. fr. 25467 est copié de la même main. Les erreurs de lecture, les incompréhensions se multiplient dans un texte que le copiste n’a visiblement pas compris en plusieurs endroits. Nous avons reproduit le manuscrit avec un minimum de modifications, mais la nécessité de présenter un texte intelligible nous a conduit en plusieurs endroits à des retouches plus sérieuses que nous nous sommes employé à justifier. Parfois le texte est inamendable. La plupart de ces cas est constituée par des rimes qui ont conduit à une leçon incompréhensible. Nous avons signalé ces loci desesperati
 comme tels.

      

      
        III. 
LANGUE ET GRAPHIE

        
          
            Phonétique

          

          
            
              Voyelles

            

            fermeture de o
 en |u
| graphié ou
 devant s : compousa / dispousa
 1-2, repousa / expousa
 10-11. Le phonétisme u
 n’est pas généralisé : propox
 59, 355, propoux
 63, chouse
 60, mais choses
 67.

            graphie inverse dans les dialectes qui ouvrent ou
 en au
 (vaura
 pour voura
) : soustoient
 pour sautaient
 16.

            graphie inverse dans les dialectes qui réduisent oi
 à o : oiseaulx
 923 pour oseaulx.



            tendance à l’ouverture de e
 fermé initial en a : ragardons
 1003, appoux
 132, mais espouser
 135.

            les groupes ar
 et er
 sont sentis comme équivalents et riment ensemble : terme / larmes
 (prononcé lermes
) 70-71.

            dans usaige
 (/ sage
 38-39) deux possibilités sont envisagées : 1° prononciation a : ch
 et ge
 ont été mouillés et (comme ill
) peuvent se faire précéder d’un i

. Ce serait une graphie. 2° prononciation e
 ouvert ; dans beaucoup de dialectes a
 devant ge, che
 est passé à ai

.

            
oi
 note e
 ouvert dans parmoyne
 (/ demayne
 96-97), avoynne
 (/ vaine
 670-671).

            nasalisation spontanée dans enternité
 254, anglenter
 405 (mais esglanter
 398), longié
 (logié
) 720, volunptueuse
 1203.

            dans encore
 (/ memoyre
 678-679), la graphie cache une forme encoire.



            hésitation entre on
 et an : respond
 1589.

            dans reaulme
 (/ fame
 1072-1073), la graphie cache une forme reame.



          

          
            
              Consonnes

            

            chute de / devant consonne au lieu de sa vocalisation : beaucop / Jacob
 131-132, mais beaucoup / Jacob
 1271-1272.

            la finale -el
 prononcé é
, graphié -er
 : Racher
 127 (Rachel
).

            dissimilation du r : abre
 10.

            
l
 au lieu de r
 : Aigus
 156 (Argus
).

            équivalence de ss
 et de s : gessine
 1139.

            
s
 parasite : voesla
 182, soustoient
 16, austel
 47.

            
ng, gn, n
 graphies de n
 mouillé : moingz
 35, pugnist
 393.

            v intercalaire devant voyelle et après au
 ou ou : eauue
 87, touvoient
 30.

            dans encerie
 (incarita
) 175, c peut être une graphie pour ch.



            métathèse dans prouveuz
 904 (pourveuz
), gurgois
 1142 (gregois
), abregier
 1668 (herbergier
).

            
dessire
 407, forme ancienne de deschire.



            
t
 parasite dans estmerveilla
 1114.

            
r
 final de l’infinitif est encore articulé pour les besoins de la rime dans souffler
 (/cler
 50-51).

          

          
            
              Morphologie

            

            formes avec d
 de prendre

 : prendoient
 607, prandoie
 655.

            
vendra
 859, vendrez
 890 sont les formes phonétiques attendues.

            3e
 personne de l’indicatif imparfait chantaut
 50. La graphie peut cacher une forme chantot
 qui dans beaucoup de dialectes provient de la réduction de chantoit.



            3e
 personne du pluriel du passé simple des verbes du 1er
 groupe généralisant le vocalisme a

 : allegarent
 568, gardarent
 1601, abondarent
 1602.

          

          En conclusion, on relève quelques formes dialectales isolées (formes verbales en -arent
, commaincer
 1001, chescun
 1265, 1589, 1594, chescune
 244, persoipne
 1360, meilleu
 1411).

        

      

      
        IV 
VERSIFICATION

        
        Le mètre le plus fréquent de la Moralité à cincq personnages
 est, comme dans presque toutes les œuvres dramatiques du Moyen Age, l’octosyllabe à rimes plates. L’apparition de combinaisons strophiques et métriques variées semble obéir à une volonté de réserver un traitement privilégié à l’évocation de certains thèmes ressortissant à la pastorale (évocation nostalgique de l’âge d’or, tableaux mythologiques etc.). Mais la répartition n’est pas systématique et peut obéir à un simple souci de contraste :

        
          
            Sixains

            
              a)

              aab aab10
,… 1-12

              b)

              aab aab bbc bbc5
,… 809-844

              c)

              aab aab8
,… 1232-1237

            

          

          
            Septain

            
              a8
a5
a8
a5
b8
b5
a8
,… 623-629

            

          

          
            Huitains

            
              a)

              abababab, bcbcbcbc7
,… 761-808

              b)

              ababbcbc7
,… 1127-1134

            

          

          
            Dixains

            
              aaaab aaaab5
,… 13-32, 85-105 (le vers 85 est un octosyllabe)

            

          

          
          
            Rondeaux dramatiques

            
              
AB
aA
abAB

7
 931-938, 1011-1018

            

          

          
            Fatras


            
              
A

7

B

5

A
a7
b5
aa7
bb5
a7
b5
a7

B

5
 644-656, 701-713

            

          

        

        On relève quelques combinaisons plus complexes assez éloignées des séquences habituelles :

        
          Les vers 166 à 183 sont construits sur deux rimes avec une alternance de vers de cinq et de dix syllabes. Le schéma est le suivant :
                            aaaaaaaaaaaa5
bbabba10






          Les vers 1654 à 1671 sont construits sur deux rimes avec une alternance de vers de huit et de cinq syllabes :
                            aaab8
bbbbbaaaaaab5
ab8






          Les vers 1688 à 1691 sont à rimes alternées : abab

        

        Le scribe opère la réduction des hiatus dans les cas suivants : seurs
 29, veu
 68, eaige
 77, crue
 (creüe
) 131, deust
 435, eussent
 550, neantmoins
 698, veez
 871.

        En ce qui concerne les rimes, on peut remarquer que le scribe est un Français qui, suivant l’usage, utilise parfois des rimes dialectales : pastours / tours
 414-415, autour / pastour
 590-591. C’est peut-être une rime de l’Est. Le scribe n’assure pas toujours l’exactitude graphique de la rime : euvre / descouvre
 362-363, planteurs / pastours
 470-471, zelateur / protectour
 1058-1059. Un cas particulier : les syllabes finales font rimer la latérale 1 et la palatale l
 : cheville / immobile
 256-257, familier / esveiller
 358-359. Il en est de même pour la nasale simple qui rime avec la nasale palatalisée : racines / signes
 950-951, decliner / regner
 1395-1396.

      

      
        V. 
ANALYSE DE L’ACTION

        A la différence de beaucoup de moralités, la pièce que nous éditons possède une action réelle, soutenue non seulement par les entrées et les sorties de figures nouvelles, mais également par les déplacements et les mouvements sur scène de certaines d’entre elles. Le scénario comporte un enjeu (le déracinement de l’églantier arraché du sol de France). La scène qui représente cette action n’est pas seulement animée par un débat, mais comporte une gestuelle expressive.

        Deux bergers, le Grand et le Petit, évoquent avec nostalgie l’époque heureuse ou le monde vivait en paix et vertueusement. De cet âge d’or les deux bergers rappellent les figures les plus représentatives, bibliques essentiellement [vv. 1183].

        L’arrivée de Justice met un terme à leur énumération. Elle leur explique les raisons des changements présents en rejetant sur eux la responsabilité des malheurs qui les accablent. Le Grand réplique en désignant comme cause de tous les maux un paillard esglanter
 planté au plus bel de France.
 Les bergers font appel à un autre berger, Conseil, pour expliquer la venue de l’églantier en France : c’est une malle pastorelle
 nommée Division
 qui l’a introduit. Cet arbre a tari la fontaine de Justice où les bergers menaient leurs troupeaux [vv. 184-752].

        Le Grand et le Petit s’accusent mutuellement. Justice situe les responsabilités de chacun et invite les bergers à arracher l’arbre. L’action se précipite. Le Grand et le Petit s’arment de leurs instruments et rasent l’arbre. La fontaine de Justice jaillit à nouveau [vv. 753-1034].

        Justice décide de confier la garde de la fontaine à un berger. Un long débat s’engage pour savoir qui, parmi les illustres figures de l’Antiquité et d’un passé moins lointain, aura la charge de garder la précieuse fontaine. C’est Paris, fils de Priam, qui est désigné. S’il est mort, il est possible de commettre à la charge un Paris de plus...












OPF/navigation.xhtml

    	
    		
    			Sommaire


    		
    		
    	
		
				
    						
    					La Moralité à cincq personnages. Du manuscrit B.N. fr. 25467

					


    						
    					Mentions légales

					


    						
    					COMITÉ DE PUBLICATION DES « TEXTES LITTÉRAIRES FRANÇAIS »

					


    						
    					Remerciement

					


    						
    					Introduction

				
    						
    					I. LE MANUSCRIT

					


    						
    					II. ÉTABLISSEMENT DU TEXTE

					


    						
    					III. LANGUE ET GRAPHIE

				
    						
    					Phonétique

					


				




    						
    					IV VERSIFICATION

					


    						
    					V. ANALYSE DE L’ACTION

					


    						
    					VI. PASTORALE ET THÉÂTRE POLITIQUE

					


    						
    					VII. LA MORALITÉ. DATES ET CIRCONSTANCES

					


				




    						
    					Jhesus Moralité a cincq personnages

					


    						
    					Notes

					


    						
    					Glossaire

					


    						
    					Index des noms propres, des lieux et des personnages non dénommés

					


    						
    					Table des matières
					



				


    		
    	
    

OPF/medias/9782600026239/2017_logo_CNL.jpg
CENTRE
NATIONAL
DU LIVRE





OPF/medias/cover.jpg
TEXTES LITTERAIRES FRANCAIS

LA MORALITE
A CINCQ PERSONNAGES
du manuscrit B.N. fr. 25467
éditée avec introduction, notes et glossaire
-

JOEL BLANCHARD






OPF/medias/9782600026239/logo_publisher.jpg





